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Oiaruon. U ans . marchande de margarine à Bil-
ly-Muiitl«ny, ont ensemble et de concert, a, Lens, 
l e 'il) mai. vendus ou mis en vente. 90 pièces d'un 
produit vendu sous le nom de beurre, qui n'était 
pas lait exclusivement avec do lail.uu.de ia crêlne 
provenant du lait et gui i enfermai! H 
n u e . ju» francs d'amende avec affichage au do
micile des prévciiu» el u ia uuui'it. »n 
dons le Journal de Lens, sans que le coût puisse 
dépasser 25 francs. 

On ne frappe pas . — Ijjce François. *4 ans . •mi
neur. «. le i juin, volontairement porté des coups 
et fait de* blessures à Henri Hutlin, garde des mi 
Hes. — 1 mois de prison. 

HENIN-UCTABD. — Pour se changer— Dreux 
Henri, jtl ans , mineur, a. en février, soustrait 
frauduleusement trou pièces de bois au prôju 
dice de. Letuire Anatole, s'jours. 

OOUVHUv. — Hespectet les gendarmes. — Cas
te! Louis. 34 ans, mineur à Liévin, a, le 31 mat, 
oalrage par paroles et menace» te brigadier de 

Îgendarmerie Lgiuaitre dans l'exercice de ses 
onctions. Ï0 jours de prison. 

BbL'GIN. — Les bons lapins. — Ansel Désiré, 
15 ans, ouvrier agricole, fuit opposition 4 un ju
gement du 9 avril, qui l'a condamné par défaut à 
G jouis de prison et 60 franco u amende, pour 
«voir, le 2t; ou le 21 lévrier : 1. chassé sans permis 
la nuit en temps prohibé ; 2. .été trouvé porteur 
hors ue son domicile d engins de cLasse prolii-
L«s. fo tr. d'amende. 

VfcLKUl IN. — La ruine d'une Compagnie. — 
Façon i.uuis, o» <uis, sans profession, a, le 10 
mai. soustrait du charbon au préjudice de la 
Compagnie des mines de Nceux, en ramassant du 
mauvais charbon sur le terri. Malheureusement 
pour lui. Façon est uejû titulaire de 14 corKiam-
îiuùons ; aussi le tribunal lui inilige une peine as
sez sévère de 5 jours. 

LENS. — U \i a des urinoirs. — Rutfln Amand, 
36 ans, mineur à Lous-eu-Uotielle, se trouvant le 
6 juin à la gare de Lens, a uriné en présence du 
public au milieu de la salle d'attente. Par délaut 
lt lui est octroié 40 jours de prison. 

HEMN-l.IETARD. — Pas tant de brutalité. — 
Hocquet l o u i s . 23 ans, et l locquet Clément, 27 
uns, tous deux mineurs, uiit. le 17 mai, porté des 
coups à Eaouard Lemaire: 25 fr. d'amende. 

SAINT VENANf. — La pèche n'était pas ou
verte. — Baiileul François, 11* ans, ouvrier agri
cole, a péché, le &> mat, a la main dans la rivière 
de Busnes. 5 francs d amende. 

Du même. — Capetle Henri. 13 ans. cultivateur. 
Laides François. 52 ans. brieiie Arthur, 3e ans, 
à Saint-Florin, ont ensemble et de concert, le 28 
mai, pèche à t'aide d'un UJet dit « trouble » et à la 
main, dans la rivière de Guarbecques. A chacun 
6 fr. d'amende. 

AUCHEL. — Toujours des coups. — Fournier 
Joseph. 3? ans. mineur, a, le 24 mai, porté des 
coups et fait des ^blessures a Constant Leiebvre. 
Il est condamné a 4» heures de prison. 

SAINT H1I.AIRE-COTTES. — Viens poupoule ; 
— Cocq Uipotyle, 33 uns. mineur à W itternesse, 

a, le 2 juin, soustrait frauduleusement 4 gentils 

Soussius appartenant <i Jules Roseaux, fl est con-
amné à ï jours de prison avec sursis et 16 fr. 

les sociétés : Orphéons et trompettes, qui d'abord 
avalent été écartées. 

Nous n'avons pas *t donner de conseils a. nos 
amis du Nord, ils jugeronl-eux-roames des pro
cédé»» des u i i i seenls c'evr M\ n ouscronnais et 
du but politique qu'ils poursuivent. 

Ces messieurs profitent oe Leur reste ! 

Le " Journal Oflieiel " 
AKMEE ACTIVE 

Légion d'honneur. — M. le chef de bataillon 
Poivre, du 84e régiment d'Infanterie, a été ins
crit au tableau de concours de FJ03 pour la croix 
d'officier d e . l a Légion d'honneur. 

MAGISTRATURE 
Sont nommés juges suppléants au tribunal de 

première instance de Douai : 
M. Lemaire, juge suppléant a Hazebrouok, en 

remplacement de M. Tnéiy , dont la démission a 
été accepté. 

A Hazebrouck, M. Monier, avocat. 
A Saint-Pol, M. Lec-fercq, avocat. 

M. Vallin est nommé greffier de la justice de 
paix de Tourcoing, canton Sud. en remplacement 
de M. Farvacque, démissionnaire. 

Sont nommés greffiers : M. Devisme est nommé 
greffier du tribunal de Montreuii, en remplace
ment de M. Goujon, démissionnaire. — M. Valin 
tPievre-Michel), en remplacement de M. Farvac
que, démissionnaire, a Tourcoing, canton sud. 

Hr> 
POSTÉS ET TÉLÉGRAPHES 

L'établissement de facteur-receveur créé à Au-
by sera mis en activité à partir du 1er juillet 
prochain. "* 

La section des « Asturles » (commune d'Auby), 
continuera exceptionnellement à être desservie 
car le bureau de poste de Flers-en-Bscrebieux. 

A VALENCIENNES 
Voici les résultats des derniers tirs1 

ciété" des Patriotes Valenciennois : 
Tu aux points. — 1er prix, M. Franc 

Se -prix, M. Alphonse baudry-, 3e pri! 
Véron. 

Tir a la belle balle. — 1er prix, M. 
dry. ï e prix, M. Emile GofTart; 3e prix,! 
Lanciaux. 

Tir a l'oiseau. — 1er abattu, 
abattu, M. Louis Sieilet; 3e abattu, 
Sieilet. 

a S U DE B A L L E 
A SAINT-SAULYB-

Dimanche prochain, 28 juin, aura lieu,1 

Saulve, une lutte de seconde catégorie et 
vrain-Linquei-c et Saint-Saulve-Debioc 

La lutte se -fera en treize jours. 

JEUX DIVERS 
A SAINT-MAUR1CE-LILLE 

Jeu de boule. — Estaminet de l'Ours. 

i l So-

Tribune Minière 

CHRONIQUE des SPORTS 
e t d e s J e u x 

A T H L E T I S M E 
CERCLE ATHLETIQUE DE LILLE 

concours mensuel de lutte intersociétaires 
Le 

26, rue 

SYNDICAT DES MINEURS DU PAS-DE-CALAIS 

CONFERENCE EVRARD 
Le citoyen Evrard, secrétaire général adjoint 

au syndicat des mineurs du Pas-de-Calais, fera, 
lundi prochain. .21» juin, a Vendin-lei-Béthune, 
une conférence sur l'action syndicale et les re
traites des ouvriers mineurs. 

L'heure et le lieu de la réunion seront annon
cé* par Vo\: d uiiiches. 

A BILLY-MONT1G.NY. — Vendredi 26 juin, à 
5 heures du soir, chez le camarade Charles Brou-
tin, cité numéro 10, réunion de tous les délégués 
de cette section syndicale, sous la présidence du 
citoyen Evrard. 

A R O U V R O Y - N O U M B A . — - V o . w » i ^ d i W j u i » . * 
1 heures du soir, salie Etienne Guibert, confé
rence Evrard. 

A BARLIN. — Le secrétaire du Syndicat des 
mineurs fera à Béthune. salle Cocu, une confé
rence sur l'action et l'organisation syndicale, 
ainsi que sur les pensions de retraites des tra
vailleurs de ia mine, le jeudi 9 juillet.a 7 heures du 
soir. 
QJMMlSSION DES QUETES DE FOUQLTERES-

LEZ-LENS 
La commission des quêtes de Fouquières-lez-

uens prévient les malades el blessés syndiqués 

tue les secours seront distribués aujourd'hui ven-
redi, à 6 heures du soir, au lieu ordinaire. 
l .es intéressés devront présenter leur livret du 

Syndicat en règle. 
a» 

S 2 n 3 t3elgr içp jL© 
A MOUSCRON 

LES CLBR1CALX A L'ŒUVRE.—UN FESTIVAL 
POLITIQUE 

On nous écrit : 
U y a cinq ans que fut fondée, sous les hospi

ces du Parti ouvrier l'Harmonie de la Maison du 
Peuple. La phalange musicale socialiste compte 
actuellement su exécutants. 

Chaque année, à l'occasion de la kermesse, das 
concerts populaires sont donnés sur la Grande-
Pface. mais toujours l'harmonie socialiste en est 
écartas. Elle fit cette fois une démarufce niés de 
1 aainiiuslrulion, — qui, nous devons le dire, est 
cléricale de la meilleure eau —, après plus de 
deux mois, la réponse est enfin parvenue, mais 
comme U fallait « y attendre, nouveau refus de la 
part de ces sectaires. 

Or. la même administration organise en juillet 
prochain un festival, ill ne faut pas oublier que 
c'est en Belgique, une année électorale, renou
vellement partiel'des Conseils comrmmauxi. C'est 
iù un petit moyen de propagande de nos adver
saires, qui veulent se faire pardonner des com
merçants toutes Umrs frasques et leurs vexations. 
A son toux donc, l'Harmonie ouvrière, qui fut ici 
aussi exclue de ta commission organisatrice, dé
cida de ne point participer a un festival, purement 
de propagande cléricale. 

Celui-ci pivunet d'ailleurs d'être un véritable 
fiasco ; car , a la dale fixée pour tes adhésions, a 
peine 20 sociétés avaient répondu* 

Voyant cela, la commission organisatrice Invita 

aura lieu samedi, 27 courant, au si 
Nicoias-Leblanc, à Kl heures précises uu soir. La 
finale des luttes se fera le lendemain dimanche, 
au cours de la soirée sportive offerte gracieuse
ment par le C. A. L., en son local, a tous les 
sportman. Des places numérotées sont réservées 
aux membres honoraires de la société et a leurs 
familles. 

Samedi, après, les luttes, répétition pour les 
athièies donnant leur concours à la fête du len
demain. 

COLOMBOPHILIE 
A HELLEMMES-LILLE 

La société « 1-e Nouvel Epervier », établie chez 
M. Fremaux. rue Sadi-Carnot, 55 .rappelle à MM. 
les amateurs son concours sur Chantilly, le 28 
juin. 50 francs de prix d'honneur. Mise : 1 fr. 50 
j>ar pigeon. 

Foules de 1, 2 3 francs par 8 inscriptions. 
Poule unique à 0 fr. 50. 
Inscription le samedi 27 juin, de 5 à 8 heures du 

soir. 
Ne peut participer à ce concours La Made

leine. 

« L E S COQS 
A SOMAIN 

Dimanche 28 juin, à â heures du soir, chez M. 
Jacquart, débitant, rue du Masy, grand combat 
de coqs entre huit parties. 

L E S CHIENS 
A ROUVROY-NOUMEA 

Grand concours de chiens ratiers le dimanche 
28 juin, a 3 heures du soir. 

La mise sera de 2 fr., rats non compris. Les 
1er prix, 20 "fi-.; fcTprïx, 12 fr. ; 3e prix, 6 fr. ; 

4e prix, 4 Ir. 
Prix d'entrée : 30 centimes. Une commission 

sera nommée avant le concours. 

LES TIRS 
A LENS 

N Cest dimanche prochain, 28 juin, qu'aura lieu, 
à l,en3, le grand concoure de tir à la perche or
ganisé par la Société des archers des mines de 
Lens. 

Le tir aura Heu sur deux perches avec pyra
mide ; il commencera à neuf heures du matin, 
par la perche numéro 1 et à 9 heures et demie par 
la perche numéro 2, pour finir a 4 heures un 
quart du soir. Le tour commencé sera néanmoins 
achevé. 

IA perche numéro 1 sera descendue a midi un 
quart pour desserer les oiseaux; la perche n* i 
sera descenuue un quart d'heure plus Lard. 

La mise de chaque tireur est fixée à 6 fr. 50 ; 
l'inscriplion des pelotons aura lieu dès 8 heures 
et demie, sous la perche. On peut toutefois se pro
curer dès maintenant des pelotons complets (10 
tireurs:, moyennant paiement. 

A l'effet de limiter les gains et les pertes du tir. 
les règles suivantes sont imposées : 

De S3S à 365 tireurs (inclus), on paiera la va
leur des prix suivants : 

Perche numéro 1. — Les deux premiers abattus 
chacun 50 fr. ; les trois suivants chacun 75 fr. ; les 
quatre suivants, chacun 100 fr. ; le suivant 125 
fr. ; l'avant-deniier, 150 fr., et le dernier abattu, 
800 Ir. 

Perche numéro 2. — Les deux premiers abattus 
chacun 50 fr. ; les quatre suivants chacun 75 fr. ; 
les trois suivants chacun. 100 fr. ; le suivant, 125 
fr. ; et le dernier abattu. 175 fr. 

Si le nombre des tireurs est supérieur a 365, la 
somme reçu» en plus sera partagée à valeur 
égaie sur tous les oiseaux. 

Si le nombre des tireurs est inférieur a 333, la 
somme reçue en moins sera réduite au prorata 
de la valeur des oiseaux. 

L importance des prix pour 400 tireurs est de 
2.427 fr. 50 ; pour 450, de 2.752 fr. 50, pour 500 ti
reurs, de 3.077 fr. 50. 

Disons que ce tir promet d'attirer quantité de 
tireurs. 

A BILÏ.Y-MONTTGNY 
Lundi 89 juin, grand tir à la perche. 10 fr. gra

tis. L'inscription des pelotons et la réunion au
ront lieu à l'estaminet Jean-Baptiste Verdoncq. à 
la cité numéro 10. I.e tir commencera a 3 heures 
et demie de l'après-midi. 

Martin, rue du Buisson, a Saint-Maui 
(près la Funquée), jeu de boule à la plall 
manche 28 juin. 200 fr. de prix : 1er prix, 
î e prix 50 fr.; 3e prix, 35 fr.; 4e prix, 25 
prix. 15 fr. ; 6e prix, 10 fr. 

Une mise, 0-Ir. 40, 5 mises pour 1 fr. 75 
A MONTfGNY-EN-GOHELLE 

Concours de ^ l l o n . — A l'occasion de ^ H e 
du Dahomey, un grand concoui-s de billoi 
offert au public par M. Xavier Caudrelier, 
manche 28 juin, a 10 heures du matin. LesJlrix 
seront décernés à l'issue du concours. 

A DORIGNIES 
Jeu de javelots. — Etablissement Léon 1\ 

aux Corons Verts, dimanche 28 juin, a 10 h 
du matin, grand concours de javelots, org; 
par la Société dite « I-ea Boers •. 

100 francs de prix répartis entre 5 oiseaux 
abattu, 10 te, 2e 15 fr., 3e 20 fr 4e 25 fr., 
dernier abattu. 30 fr. La mise est de 1 fr. I 
joueur. Le concours se fera par peloton 
hommes, le tirage des billets pour les pelof 
aura lieu à 10 heures et demie précises et 
à 4 heures du soir. » 

• A LA MADELEINE 
Jeu de bac. — Un groupe d'amis ormnfee I 

grand jeu de bac le 28 juin, au profit d'un "•rJ 

rade, père de familie, malade depuis 3 ans 
Déjii de nombreux lots de valeur nous sont , 

venus. 11 compte sur lu générosité des camara nr l'aider dans cette noble tache, que tous 
evoir de remplir. 

Les lots en espèces ou tous autres seront reçi 
Chaudière d'Or, rue de Lille, t25. 

LA TEMPERATURE 

AUJOURD'HUI. VENDREDI » JUIN 1903 ; 177e 
jour de l'année ; 1er jour de la lune. 

Lever du soleil à 4 h.; coucher à 8 h. 5. 
Lever de la luné à 6 h. 53 matin ; coucher à 

8 h. 50 soir. 
Aujourd'hui, la dur^g du jour est en diminution 

d'une minute sur hier. 
BUU.ETIN METEOROLOGIQUE du «5 juin. — 

Baromètre du journal a 9 heures du matin : 764*". 
Hausse depuis la veille : 1""8. 
Température de l'air : +20*. 
Températures extrêmes depuis 24 heures : Maxi-

ma, -t-22*5, atteint à 2 heures du so ir ; minima, 
+ 9°5. atteint ce matfn à 4 heures. 
— Etat du ciel : Peu nuageux 

Direction du vent : Nord-Ouest. 
Etat hygrométrique : 60. 
Le thermomètre du journal marquait à six heu

res : + 1 8 \ 

BOURSES 
Paris, Bruxelles, Lille 

do 25 Juin 1903 

V a l e u r * S u d - A i r i c a i a s * 

ChMtwed . 
& p e Copp* 
SoMIMib 

B O U R S E D E P A R I S 
F o n d * d'Etat» 

fOUii 

TIRAGES FINANCIERS 
du ii juin 190S 

VILLE DE PARIS 1898_ 
Le numéro 91.683 gagne 100.000 francs, 
l^es numéros 149.532 et 57.488 gagnent chacun 

10.000 francs. 

J 0/0 
3 0/0 amortissable 
Italien 
l O u e CoaaoliiM 4 OU» 
Argentin I 
Arfesùn tMO 
Serbe 
Brésil 1 0 0 
»r**l! td fO 
Ext. Espainte 4 0A»-
Portugai» 3 0/0 

GRANDE TOMBOL 
DE DEUX TR U>S SPÉCIAUX 

l e D i m a n c h e 2 A o û t p r o c h a i n 
au profit de la 

Caisse de retraites du Sjmiicat des ioarulistes 
D E L A R E G I O N D U N O R D 

Premier train : 

DE LILLE A DUNKERQUE 
Bil lets rose* 

Deuxième tram : 

DE HALENCIErWES ET D8U/U A DUNKERQUE PAR I H S 
Billet* vert» 

BULLETIN COMMERCIAL 
MARCHES DE PARIS 

Cours de clôture du 85 juin 
AVOINES. — Calmes. — Courant. 16 85 : pro

chain, 16 25 ; Juillet-Août, 16 «O; 4 dern., 16. ». 
SEIGLES. — Calmes. — Courant. 17. » ; pro

chain, 16 25 ; Juillet-Août, 16. » ; 4 dern.. 15 50. 
BLES. — Faibles. — Courant, 24 65 ; prochain, 

24 65: Juillet-Août. 24 20; 4 dern., 22 65. 
FARINES. — Faibles. — Gourant, 35 40; pro

chain, 34. • ; Juillet-Août, 33 70 ; 4 dern. , 31. >. 
LIN. — Calme. — Courant, 51 75; prochain, 

52. » ; Juillet-Août, 52 25 ; 4 0>«n., 52 S0. 
SUCRES. — Soutenus. — Courant, 24 75 : pro

chain, 24 87 ; Juillet-Août, 25. • ; 4 octobre, 26 12 , 
4 prem., 26 75. 

COLZA. — Calme. —r Courant, 58. » : prochain, 
53. > ; Juillet-Août, 53 85 ; 4 dern., 54 50. 

ALCOOLS. — Lourds. — Courant, 46 50; pro
chain. 48. . . Juillet-Août. 45 25 ; 4 dern.. 38 50; 
3 octobre. 87 25 ; 4 prem., 37. » ; Stock, 7.100. 

C O T E D E LA L A I N E A R O U B A I X 
Boubaix. *5. — On a cote, ce matin, en Bourse : 

5 3i juin ; 5 30 juillet : 5 32 août : 5 30 septem
bre ; 5 32 octobre ; 5 32 novembre ; 5 32 décembre ; 
5 32 janvier ; 5 32 février ; 5 32 mars ; 5 32 avril ; 
5 32 mai. " 

Affaires enregistrées en Bourse à mirM : 5.600 
kil. sur juillet à 5 30 ; 5.000 sur septembre à 5 3 » : 
10.000 sur mars à 5 32. — Total, 20.000 kilo*. 

_ , i»rie B . 
Turc, série C . . . 
turc, s.'rie D . . 
f.oU Taies 
Bulgare 

E t a b l i s s e m e n t s de Crédit 
Banque de France 

0»rrert 

96 82 

103 9S 

78 85 
77 05 
91 80 
90 Î7 

98 87 
97 97 

1 0 * 9 7 

79 *9 

78 90 
1-. 10 
91 85 
90 27 
32 22 
61 80 
34 55 
32 57 

Goere 
Hnaeel 
Mozambique . 
rtand Mines . . 
RamUeatesi . 
EUbineo* Gald 
Djwami te -Transirai 

Ouvert. 

78 . . 

178 M 
320 . . 
190 . . 
ieO . . 
160 . 
71 .. 
M . . 
37 . . 

26" U 
74 74 

268 . . 

Clôture 

71 7 t 
6» . . 

1 7 7 * 
418 . . 
189 60 
639 . . 
162 60 
78 71 
M . . 
Ï7 . . 

262 . . 
74 M 

868 M 

E m p r u n t * de Vil le» 
•4 O b l i g a t i o n * 

» 

Pour chacun des trams 
D E 1,000 P L A C E S 

PRES DE 
P R E » 

_____ LOTS 
Gros lot pour chaque train : 

Un Compartiment de V c lasse 
ET UNE 0BIIMTI0W 0E 1 Q O FRMCS 

_ _ H x : _ D I X C E r V T H M E S l e B i l l e t 

cette tombola unique dans son g e n r e 

A OCNKKRQUE, à l'occasion du train spécial 

G R A N D E S FÊTES LOCALES 
Organisées sous le patronage de la Mutticipalilé 

D é p ô t central des bi l lets : 

Chez I . GAVERIAUX, 37, m de Paris, Lille 
N'en le au détail dai.a tous las Bureaux de tabac 

S'adresser à Douai et à Vs i ene i eanes aux journaux de la 

BIBLIOGRAPHIE 
L'École des Roches 

par M. EDMOND DEMOUNS 
Un in-8 contenant 63 illustrations. Librairie de 

Paris, 56, rue Jacob. Prix : % Ir. 
Dans un précédent volume, l'Education nou 

reilc, M. Edmond Demolins annonçait la création 
de l'fc'coie des Hoches et en exposait le piugrani 
me. 

Celte Ecole, ouverte depuis quatre B U i . c o m 
prend déjà six maisons et près de 200 élèves. 

On sait qu'elle a servi de modèle pour la T*-
lorme des programmes d'enseignement et da 

BULLETIN FINAIHC»£R 

SoriW Générale 
Beau. fr. Comas, et Ind. 
Soerft" Irène. Mine» d'or 
Rohin&on Bank 
Banque Otlomane . . . 
Banque lmp. Aulrtea. 

C h e m i n * de 1er .—Tran*port* . 
— A c t i o n * 

1189 . 
1846 . 
i486 . 

Ville de Paris 1865 4 010 
— 1869 3 0 » 
_ 1871 3 * 0 
_ 1875 4 0/0, 
_ 1 8 9 Î 2 »/», 
_ 1898 î 0/0 
— 1899 S 0/0 

Roubaii-Toortoini! 
Amiens 

Marseille ".'.'.'.'.'.'.il 
Bordeaux 
Lille 3 0 O 
Crédil Fonc., bons 1**T 

B O U R S E D E BBTTïTTi t iBS 
F o n d * d'Etat et L o t * 

• ViUe d'Anvers 1887 . . . 
VUle de Bruxelles 188» 
Ville de Gaed 1SM 
Lato Coa«o 

lut 

V a l e u r * I n d u s t r i e l l e * 

Foncières 1879 
— 18B3 
— 1886 _̂_̂ ^̂ ^ 

Ch.de fer Nord 3 OrOea 

•Set 3 0 » 
— 3 01» 

, - * II* — 
I Osvast 3 Or» ancien. . 
- - 3 0 » nSÉsreas 

L-M.'rOfo"" ' 
— 1 0 D 

Orléans 3 0/0 nneie» 
— 3 0/0 s o o . 
— 1 tr i -

BosM-fiaetasa 
Bat Ahrarlea 
Ouest Algérien 
Pepertesaeals 3 041 
gcanenaiaeea 3 _ 0 
Sod France 3 0 * . . 
Andsdous 3 Off ire 

— 3 OAHe série 
Hord Bas. 3 tVOIerhyp. 

— 3 0 | 0 h — 
— 3 0 / 0 l e — 

Sanuroase 3 0 * Ire nyn. 

437 . . 
4 » . . 
tso . . 
sa &o 367 . . 
35! M 
• M 6* 
. 0 0 . . 
387 . . 

844 . . 
423 .•. 
4S4 . . 
«30 M 
4M . . 
(38 . . 
4 « . . 

M . . 
43 . . 
47 75 

m .. 75 . . 
14* . . 

435 M 
424 . . 
«78 M 
téttt» 
366 . . 
351 . . 
3*1 . . 

m .. 

144 . . 
474 M 
464 . . 
329 M 
«•4 M 
4*7 . . 
402 . . 
et 6* 
a . 47 60 
7* 60 
74 . . 

144 ( 0 Transnals psjr M»*j, 
FAVIUR et CVsO 

méthodes d'enseignement et des métiiodes d5édi 
cation que poursuit actuellement l'Université 

Dans cette nouvelle publication, M .Edroo» 
Demolins lait l'historique de l'Ecole depuis 4 
fondation, il expose les résultats obtenus, le toiav-
tionnement des stages à l'étranger, le m o u r 
aient d'opinion créé par l'Ecole des Roches, •*• 

De très nombreuses illustrations permettent >li 
lecteur d'assister d toutes les manifestations d**» 
vie de cette Ecole, qui inaugure une Ère pàdef*-
gique nouvelle. 

B O U R S E D E P A R I S 
Paris. ïô juin 1*0S 

La mauvaise Impression d'hier subsiste *ur la 
Rente h l'ouverture mais on s'améliore un p*u à 
la fois pour terminer mieux. 

Quant au reste du marebJé, il e«t plutôt terme. 
Les actions de chemins de ter remontent. 

La Dynamite cote invariablement 615. 
Quant é l'Omniirus, U se présente en reprise et 

certains croient que les cours pourraient bien re
monter d'une manière sensible. 

Pas de changement sur l'Extérieure. 
Le Groupe Ottoman est des plus fermes et l'on 

Les mines sont bien impreissitoni**** rTaborrJ peu-
une reprise assez sensible de la De Bejers et par 
]» confirmation des informations dont nous par
lions hier au sujet de l'enrôlement probable cf ou
vriers chinois el japonais, dès Je mois d'octobre. 
Onsalt même aujourd'hui les conditions de ce re
crutement. Les jaunes ne devront être employés 
que dans les mines et les travaux publics, pas 
moins de 200 à la fois et seulement comme ma
noeuvres. Ceux qui les empibeeront devront dépo
ser une somme suffisante pour couvrir ies frais de 
repatriement à la fin de l 'engagement et toute in
fraction a la loi soit par le patron, soit par las 
asiatiques, sera sévèrement punie. Inutile d'ajou
ter que -tous les groupes financier* sont mainte
nant partisans de l'introduction des asiatique», et 
qu'avec le règlement sévère dont nous parlons 
plu* haut, les commerçants du Transwaai se dé 
clarent suffisamment proéèfsps. Noas verrons sous 
peu l'influence de ces mesures sur le marché mi
nier. 

- S — 
• OURS»! DE BRUXELLES 

BrumtUes, ts juin 1903. 
ContorrnémerA à nos indications d'hier, nous 

voyons un* légère reprise sur l'ensemble des 
Charbonnages e t pendant quelques jour* on peut 
s'attendre a un statu quo. 

I « s Zincs sont faibles, seule la Silésie nous pa
raît mériter l'attention en o* anoment. 

Furrreté Telative de la Me'la'luraie avec peu 
a affaires toutefois. —$— 

B O U R S E D E L I L L E 
< i LMJe. iS juin 1903. 

^^ Marché moins bon avec quelques oOres qui do-
le foi*- } "mènent sur plasieurs titres. 

' .rlniche regagne les 10 fr. perdus hier. 
Bulle/ un peu plus faible ainsi que Courriers*. 
Crespm continue sa bascule. De«rj>»s souffre de 

nouvelles réalisations. On assure que. la produc
tion de l'exercice en cours dépassera toutes les 

X 

LUI*. 44, R u e d e B e U l u o e 

L e G é r a n t : J e a n P I O T E * . 

C o m p o s é e n c o m m a n d i t e , p a r d e s o u v r i e r s 
quee . s u r l e s m a c h i n e s - L i n o t y p e s • W a l t e r B 
119, r u e R é a u m u r . P a r t s . 

I m p r i m é s u r r o t a u s e D e a r l e r a 4 e t 6 p a s * 

P**céden>*j et même celle de ï*99 qui atteignait I jmcnP -t ne «tue» u w nriHu-cn» n/ieniiM 
1.044.MO tonnes. Le prbt «le retient a cette Com A ' * c n e ".' « * « • » ' " n e propreté aosoiue. 
nuauauauaanaa- P * * ~ ^ ^ ^ ^ ^ _ ^ ^ _ 
pagnie est parmi les plus avantageux du bassin 
et le dividende ne nécessite rra'rm prélèvemeirt de 
2 francs a la tonne, oe qui est minime. C'est assez 
dire qu'il serait facile d'augmenter le dividende et 
l'on prétend que le Conseil ne serait pas opposé, 
dés Inn prochain, a envisager de plas larges d i s , 
trilvations. 

Lif/nu se maintient anx précédent ccau- et 
Afeurc/ii» reste très en laveur. 

INaT-OS 
•**> 

NOS PRIMES-COUTEAUX 
•qwMt 2 fr. 9 0 
st SIX EfONS se suivant, 
nous offrons à nos lec
teurs 

Sa (Maux superbes 
fabriqués spécialement 
pour nous, par une de» 
premières maisons de 
Thiers, où se fait la 
meilleure coutellerie 
française, qui est la meil
leure coutellerie de table 
du monde. 

Ces couteaux sont 
d'une 

Solidité absolue 
La lame se poursuit jus
qu'au bout au manche, ce 
qui rend le couteau abso-
lumenttindémanchable*. 

Ces couteaxcx sont d'une BLEGANCB PAR
FAITE ainsi qu 'on petti s ' en ret idre c o m p t e 
p a r le etiché ci-dessus : le manche ett bien 
en main et d'un j°H destin : U est composé 
de deux plaques de bois des Ues vissées sur 
la lame elle-même, ce qui rend l'entretien 

Ces couteaux sont d'un BON MARCHE 
EXCEPTIONNEL. 

Partout, les couteaux du mime type, moins 
solides, vtoms élégants, moins b ien fa i t s , sont 
vendus 0 fr. 75 et 0 f. 95 centimes la pièce 
et * fr. 90 et S fr. 70 la demi-douzaine. 

NOS PRIHES-COUIERTS 
**m* 3 fr. 5 0 Vs*!3f 
nous offrons a nos lecteurs; 

IMX-*s*JfT s»IKO*{S DB TReKét 

Ces couverts sont en métal nouvimm de pre* 
miire qualité et d'urne solidité ejbtotué. 

Le» B o n * d e v r o n t ê t r e d é t a c h e * , e n l 
s o i n d e c o n s e r v e r l e c o t é portant n n d f c « S o « i 
d e la p r i m e d e m a n d é e , put* r e m i s à stoa 
v e n d e u r s , q u i , q u e l q u e * j o u r s a p r è s , t i t re 
ront l e s dix-huit p i è c e * (6 ou iHeree , • tmir-
c h e t t e * . 6 c u i l l è r e * à ca fé ) o u Ve* s i x s o y -
t e a u x , e n é c h a n g e d e ta s o m m e i n d i q u a s . 
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D E U X I È M E : P A R T I E 

I I ï 

L? i f ioetr d'un pire 

• — Ve doc teur , qui e s t v e n u c e m a t i n , repri t 
I srr ic i ' . a aff irmé q u e n o u s p o u v i o n s c o n s e r 
v e r u n * l u e u r d'espoir . Cette nuit, c e p e n d a n t , 
a é té très pén ib le .. V e r s m i n u i t , n o t r e p è r e 
» e u a n e c r i s e terrible , et j e le c r o y a i s per
d u . M a i s ce t te cr i se était b i e n f a i s a n t e . L a 
t o r t s cons t i tu t ion d u ?her m a l a d e a r é s i s t é 
t u m a l et Ta v a i n c u . . 

I n c i d e m m e n t , a u c o u r s - d e la v i s i t e , L'hom-
ir4£ U-idfaires s ' a s s u r a q u e la c o m é d i e n n e n'a
va i t fait con f luence de s o n a v e n t u r e à per
s o n n e , sur tout A R o g e r de M é r e n s . 

L o r s q u ' e l l e qu i t ta l a m a n s a r d e : 
— D a n s ajtrétques jours , si c e m i e u x s e 

•ma in t i en t je v o u s apjporterai c e que je v o u s 
.ai p r o m i s , dit-olle. M a i s d è s m a i n t e n a n t v o u s 
aaaUNsaa ê t r e c e r t a i n q u e v o s voeux s e r o n t 
r e m p l i s Et p l u s tard, q u a n d v o u a s e r e z s u r 
.)*, peiatt de partir. J ' écr i ra i à B r u x e l l e s . 

«fiJc rsvrini an flnet le l e n d e m a i n , l e sur
l e n d e m a i n , e t q u e l q u e s jours encore . L e m a 

lade s e m b l a i t a l l e r d e m i e u x e n m i e u x quoi
qu'il n e quittât p a s le lit. 

U n jour enf in, D i n a h apporta l e s d ix mi l l e 
f rancs p r o m i s à s o n pré tendu père . 

Piou'f le m a n q u a d e s ' évanou ir e n les rece 
vant . 

— A h ! . . Q u e v o u s ê t e s b o n n e ! m u r m u r a -
t-il d'une voix m o u i l l é e de l a r m e s . Et c o m m e 
v o u s v o u s v e n g e z n o b l e m e n t ! . . . H é l a s ! . . . je 
t r e m b l e de n'avoir p a s la force, m a l g r é cet te 
amé l iora t ion p a s s a g è r e , de profiter de v o s 
b ienfa i t s . . . M a i s toute s a v ie , m o n fils, s a u v é 
par v o u s , c o m m e aurai t pu l'être s o n père , 
v o u s b é n i r a . . . 

U n e fois D i n a h part ie , l 'agent d'affaires 
s e r r a p r é c i e u s e m e n t l e s b i l le ts d a n s s o n por
tefeuil le , et s ' a d r e s s a n t à Jarr ier : 

— Mon enfant , dil-il, tout c e qup n o u s a v o n 
fait, q u e l q u e b ien m e n é que ceie, soit , •» 
c o n s t i t u e e n c o r e que c e qa o n appe l l e vu lga i 
r e m e n t !• l e s b a g a t e l l e * d*-. i« porte ». Je c r o i s 
q u e le g r a n d coup, le c o u p définitif^ ce lui d'où 
d é p e n d le s u c c è s de l 'opération ou notre per le , 
doit avo ir l ieu c e soir , M. de M é r e n s fait par
tie du g r a n d d î n e r officiel qu a l ieu c e so ir 
au m i n i s t è r e d e la Guerre . N o u s n o u s e n 
s o m m e s a s s u r é s . . . Le m o m e n t e s t exce l l ent , 
et a t t endre d a v a n t a g e sera i t u n e impru
d e n c e . 

— Je s u i s è. v o s ordres , patron . J u s q u ' à 
p r é s s n t j'ai r e m p l i m o n rôle a v e c le plus d'in
t e l l i gence que j ai pu . . . 

— Je t'en ai fél icité, m o n g a r ç o n . M a i s 
m a i n t e n a n t il s 'agit de te s u r p a s s e r !. . U n e 
s e u l e faute , le m o i n d r e oubli , la p lus l égère 
i m p r u d e n c e , et n o u s é c h o u o n s a u port !... J e 
l'ai répété et r e s s a s s é tes i n s t r u c t i o n s . 

— Jr s a i s e x a c t e m e n t , m i n u t e par minute , 
ci q u e j * d o i s faire, et, q u a n d v o u s vou
d r e z . . . 

— D'abord é t a b l i s s o n s n o s c o m p t e s ! J e te 
d o n n e l e s d i x m i l l e f r a n c s q u e « ta, s œ u r » 

pré-

Voeu-
porté 

n o u s a d o n n é s . . . 
— V r a i m e n t , p a t r o n ! . . . l i t Jarr ier l e ( * t t r 

b o n d i s s a n t de jo ie . . . 
— P u i s q u e je te le d i s ! . . reprit Pii 

J'en re t i ens s i m p l e m e n t huit mi l l e poif 
frais , a v a n c e s et d é b o u r s . . . 

— Alors r e s t e n t d e u x mi l le ! reprit 
s è m e n t Jarrier . 

— T u i 'as dit, m o n enfant . . . Dent 
f r a n c s ! . . A v e c c e l a tu p e u x dever»' 
nê te h o m m e , et s i tu te s e n s la voca t 1 

y e n a qui ont c o m m e n c é avec m o i n s 
— Et je p e u x l e s p r e n d r e ? . . . 
— L e s voici , e n or . . . L e s rou leaux 

p a r é s . . . Tu p e u x vérif ier ! 
— Oh ! n o n , pa tron ! J'ai COÏT 

v o u s !... 
— Et tu a s r a i s o n ! Maintenant 

v r e !.. Mîi is d'abord, d î n o n s !.. . As-W 
c e qu'il fal lait 'f 

— Oui, p a t r o n ! . Mais r ien q u e 
d e s fro ides s e l o n v o s rccommai ' 
a c h e t é e s loin d u quart ier . 

— B ien ! Il n e faut c a s 1cî d'ode*" 
tua i l l e s ; de m ô m e tu n'^s apportH! 
boute i l l e s de b o r d e a u x , cela surfit ' 
m e in te l l i gent n e deî't j a m a i s boi* 
e s t e n af fa ires t l e v i n fait coi " 
i m p r u d e n c e s . 

L e s d e u x c o m p l i c e s r imèrent 
m e n t s u r l a petite table , et P iocu* 
b a r b e b l a n c h e , sa perruque d e 
t o n a s p e c t c a d a v é r i q u e , ut mont* 
a g o n i s a n t , d'un ajDpétil que nonf 
b i e n , p o r t a n t s lui e u s s e n t e n v i é 

Jarrier l u i - m ê m e eut beso in 
d e u x fois rappe l é à l 'ordre p a r ]#! 
n e p a s s e l a i s s e r d o m i n e r par' 
qui l ' e n v a h i s s a i t L e repas ter» 
b u . i l s s 'occupèrent minut ieuse! 
d i spara î tre toutes t r a c e s de di 

I l é ta i t à p e i n e d i x h e u r e s d» 

• 
vec s a 

lard et 
our u n 
e g e n s 

: d e u x 

h e u r e s d e v a i e n t suff ire p o u r m e n e r à b o n n e 
fin l 'opérat ion . 

— A l l o n s , partez , Jarrier , dit- i l . . . Moi je 
v a i s d o n n e r u n l éger raccord à m a tête , et 
r e p r e n d r e m o n rô le de m o r i b o n d . 

J a r r i e r prit a n rjirei.iessus g r i s qu'il jeta 
s u r s o n b r a s , un Catape\u haut de f o r m e tout 
neuf, d e s g a n t s qu'il ferurra d a n s s a poche , 
t o u t e s a c q u i s i t i o n s r é c e n t e s . . . S o n fanx-col 
était d u n e b l a n c h e u r immêvenlée . . . 

Sur l 'ordre d e Piouff le , il s ' é l ança d e h o r s 
e n s i m u l a n t d e s s a n g l o t s e t d e s c e n d i t on 
c o u r a n t l ' esca l ier . 

L a c o n c i e r g e d îna i t a v e c s o n m a r i . 
— Q u ' y a-t-il donc , m o n s i e u r J a r r i e r ? . . . 

ques t ionna- t - e l l e e n v o y a n t l 'affliction de s o n 
loca ta ire . . . 

— A h ! m a d a m e P o i r e t . . . m o n p è r e se 
m e u r t . . . I l a g o n i s e . . . Vouie i t -vous , par pitié, 
m o n t e r un i n s t a n t aoprfes d e lui . . Je c o u r s 
c h e r c h e r u n e p e r s o n n e qui lui e s t c h è r e . . . e t 
qu'il v e u t b é n i r a v a n t d e m o u r i r . . . 

— Cette be l l e d e m o i s e l l e qui v i e n t t o u s l e s 
jours .. V o t r e s œ u r , n 'es t -ce p a s ?.. Je l ' ava i s 
d e v i n é . . . P a u v r e h o m m e ! . . . C e r t a i n e m e n t je 
n e p u i s p a s le l a i s s e r seu l . . . Je m o n t e . 

l i t a s o n m a r i .* 
— -Tu g a r d e r a s b i e n l a l o g e e n a t tendant , 

m o n s i e u r P o i r e t . . . Tu l i ras ton journa l . . . 
— Merci , m a d a m e . . . A h '. D ieu v o s * r é c o m 

p e n s e r a de vo tre b o n c œ u r . 
T a n d i s q u e l a c o n c i e r g e s e prépara i t à 

m o n t e r , Jarr ier s ' e squ iva . 
A q u e l q u e s p a s de l a porte , il enf i la s o n 

p a r d e s s u s , p l a ç a s u r s a tê te , a p r è s r a v o i r 
b r o s s é de la m a n c h e , s o n c h a p e a u , mi t s e s 
g a n t s , et m a foi, tel qu'il était , r a s é d e fraie , 
l a m o u s t a c h e fine, joli g a r ç o n , il p o u v a i t t r è s 
b i en p a s s e r — le ^ o i r surtout — p o u r u n 
c l u b m a n é g a r é darJw c e s q u a r t i e r s . 

— M a i n t e n a n t j'ai j u s t e l e t e m p s d iwr i jrac . 
1 m u n x w r s - t f l . 

U n fiacre p a s s a i t , il le hé la . 
A q u e l q u e s p a s s 'ouvrai t la bout ique d'un 

m a r c h a n d de v in . Jarr ier entra , et aperce 
v a n t u n c o m m i s s a i r e m é d a i l l é qui b u v a i t u n * 
c h o p i n e s u r le c o m p t o i r : 

— A h ! v o u s ê t e s e x a c t a u r e n d e z - v o u s . . . 
— D a / n e , m o n s i e u r , o r d i n a i r e m e n t la jour

n é e eet finie à oette heure-c i , m a i s p u i s q u e 
v o u s m'a'vier prérerm q u e v o u s aur iez u n e 
c o u r s e à faire, b ien p a y é e . . . 

— V o i c v c i n q f r a n c s pour v o u s . Il s 'agit d e 
por ter ce t te lettre à l 'adresse ind iquée : 
<i M o n s i e u r R o g e r d e M é r e n s , 240, C h a m p s -
E l y s é e s . » 

— Ça n'est p a s difficile. V o t r e c o m m i s s i o n 
v a ê tre fai te tout de su i te . 

Jarr ier r e g a r d a l 'AuverjJnat s ' en a l l er e t 
s e d i r igea v e r s 6cm fiacre. 

— A u t h é â t r e d u V a u d e v i l l e . . . V o u s araê-
t e r e z u n j>eu a v a n t l 'entrée d e s a r t i s t e s , v*e 
M e y e r b e e r . 

L a vo i ture fllettrapWernent ; q u e l q u e s i n s 
t a n t s a p r è s , Jarr i er s a u t a i t s u r le trottoir. 

— Atje .ndez-moi ! dit-il a u c o c h e r . 
Il p é n é t r a s o u s le p o r c h e et s ' a d r e s s a n t a n 

c o n c i e r g e du théâtre : 
— V e u i l l e s , je v o u s pr ie , fa ire r e m e t t r e 

i m m é d i a t e m e n t c e t t e l e t t re à Ml le D i n a h 
L o y s . Il s 'agit d 'une a/Taire u r g e n t e . 

— O h ! pour le m o m e n t , m o n s i e u r , je re
gre t t e , c 'est impoaaàMe. O n j o u e l e d e r n i e r 
a c t e et Ml le D i n a h L o y » c j t e n s c è n e . 

— Je le s a i s ; m a i s l 'acte ' loit s ' a v a n c e r , e t 
il e s t i n d i s p e n s a b l e qu 'e l l e r e ç o i v e c e b i l le t 
d e e qu'e l le r e n t r e r a d a n s s a l o g e . . . 

U n p e u i n t i m i d é p a r Je ton d u j e u n e h o m 
m e et par s a b o n n e m i n e , l e c o n c i e r g e r é p o n 
d i t : 

— C e s t b i e n , m o n s i e u r , je- v a i s l a lui fa ire 
r e m e t t r e . . . 

\ E n effet, q u e l q u e s m i n u t e s a p r è s , t a n d i s 
Wne le tiattsa baissait an milieu de* bravos! 

e n t h o u s i a s t e s da l a s a l l e , D i n a h i m a l l t i l Sans» 
s a loge, q u a n d u n g a r ç o n d e t h é â t r e lu i ramai 
le bil let . 

KU* l ouvr i t , p e n s a n t q u e c ' é t s i t q n s l r f s s 
m i s s i v e d'un a d o r a t e u r c o m m e e l l e a*> r e 
c e v a i t s o u v e n t , o n u n m o t d s MalTStat. q n i , 
r e t enu c e so ir - là S un g r a n d d î n e r officiel , 
au m i n i s t è r e d e l a G u e r r e , l 'avai t p r é v e n u e 
qu'il ne v i e n d r a i t p a s l a c h e r c h e r a a théâtre^ 
c o m m e d e coutume» .. 

El le pâlit e n p a r c o u r a n t l e ? q u e l q u e * t j tot i 
que c o n t e n a i t la l e t t r e d e Jarr i er : 

i< Je v o u s e n e o n j u r * , v e n e z e s aoir s t s m e , 
d i sa i t le bi l let au c r a y o n , v e n e z toute de su i te , 
si v o u s v e n l e * i*ai e»won>fl*ar u n e c o n s o l a t i o n 
s u p r ê m e . 

<i M a l g r é n o s s o i a s . e n dépi t de n o s e s p é 
r a n c e s , il v a m o u r i r . J e v o u e a t t e n d s e n b a s 
a v e c u n e vo i ture # o u r v o u s c o n d u i r e à sot* 
chev«t . » 

Mourir I... S o n p è r e aidait d é c i d é m e n t mrjtv 
r l r l 

E h b ien ! p u i s q u ' e l l e a v a i t eotTviTisaet) tau 
œ u v r e b i e n f a i s a n t e , e l l e irait j u s q u ' a u h a u t I 

E l l e s e d é s h a b i l l a à l a hâ te , e n l e v a TSBJklt 
m e n t s o n m a q u i l l a g e de théâ tre et raprft aae 
h a b i t s de v i l le . 

— Rentrez s e u l e , P a u l i n e ! . . . drt-ene à «s i 
f e m m e de c h a m b r e . Je n e r e v i e n d r a i q u e 
d a n s u n e h e u r e ou d e u x . 

Et d o m i n a n t a v e c p e i n e s o n é m o t i o n , « U s 
s 'é lo igna rendement. ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

A u b a s de 1 e s c a l i e r , e n face d e 
du c o n c i e r g e , J a r r i e r s e t ena i t , r e t n a 
tous , aeffetant un a i r j o y e u x e t 
qu'il modi f ia suhMeaneot q u a n d 1» 
( t ienne apparut . 

— J'étais b i en s d r q u e v o u s vJtwMhias ! 
a v e c u n e é m o t i o n d o n t D i n a h ép 
c o m p r i t p a s la perf id ie . J e v o u s 
a v e c a n s i t a o a t i s i e c e letarfle. . , 

^ ^ ^ ^ ^ t f B H M ^ M M I 
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